Colloque Aquafil: Tour de table du 5 mars 2005

SOMMAIRE

11.
Ouverture de la table ronde par Camille Gira (Beckerich)


12.
Université de Perpignan


13.
Commune de Moura (Portugal)


24.
Commune d’Alba Iulia (Roumanie)


25.
Commune d’Ivancsa (Hongrie)


26.
Municipalité de Sliven (Bulgarie)


37.
Val d'Adour (France)


38.
Synthèse et propositions




1. Ouverture de la table ronde par Camille Gira (Beckerich)

L'ampleur des projets visités est le fruit d’efforts engagés depuis une dizaine d'années. Ce sont également les résultats des interactions entre une multitude d'acteurs de terrain. Mais tout n'est pas transposable dans les différents pays partenaires du projet Aquafil. Certaines technologies ou concepts, peuvent être exportés sans des coûts élevés comme par exemple le chauffage aux copeaux de bois de l'école de Platen. En matière d’économies d’énergie, les initiatives qui relèvent de l’habitat sont également à portée de tous.

Quoi qu’il en soit, les décideurs politiques locaux doivent faire de l'énergie un véritable sujet de discussion avec leurs citoyens. Il s’agit par ailleurs de travailler au cas par cas dans chaque région, d'où l'importance du concept énergétique pour définir les priorités et potentiels de chacun en matière de ressources et de besoins en énergie.

2. Université de Perpignan

Le facteur social est extrêmement important lorsque les questions énergétiques sont abordées (exemple des sources de combustibles fossiles). De la même manière, nous avons pu constater que les économies d'énergie constituent un levier d'action important et donc demeurent très liées à des facteurs culturels (éco-citoyenneté). 

Après avoir observé l’expérience de Beckerich, l’Université de Perpignan souhaite s’engager sur plusieurs voies :

1) l'éducation à l'énergie des étudiants de l'Université via des panneaux photovoltaïques et une meilleure gestion du système d'éclairage ;

2) la maîtrise de l'éclairage public à l'échelle d'un village par l’encouragement au photovoltaïque et à l’éolien comme alternative à EDF ;

3) l’intervention des étudiants dans la filière bois (comment l'exploiter ?) car il s’agit d’un potentiel important dans les forêts des particuliers ;

4) l’accueil de tous les partenaires d’Aquafil en 2006 sur le thème de la mise en valeur de l'eau dans le département et au-delà.

Nous constatons que la maîtrise de l'énergie est à portée de tous mais chez nous des pistes importantes comme le solaire thermique et la climatisation sont encore à exploiter. Des micro-projets, comme des fours solaires, peuvent donner de très bons résultats. Un projet éolien important est en cours de développement mais il ne faut pas tomber dans une optique de tout ou rien: il faut mixer les différents formes d'énergie et pour ce faire, il est important d'avoir des hommes politiques « citoyens », comme Camille GIRA. 

3. Commune de Moura (Portugal)

Sur notre territoire des ressources importantes existent mais nous constatons une faible volonté politique aui empêche de les exploiter au mieux. La ressource la plus généreuse est évidemment le soleil! Il faut dire que sur cette question, les technologies sont déjà à la hauteur du potentiel et nous sommes sur le point de concrétiser un projet photovoltaïque de très grande envergure (la plus grande centrale du monde avec 62 MW). Avec une usine pour assembler les panneaux, ce projet comporte un volet social qui devrait se traduire par l’engagement de 250 personnes dont les emplois seront maintenus par la suite dans le but d'exporter la technique.

D’autres projets se développement chez nous en matière de biocarburants (bio-diesel, bio-éthanol). Enfin, un deuxième grand projet de Technopole sur les énergies renouvelables pourrait voir le jour à proximité de Moura. L’objectif est de créer un partenariat entre le secteur industriel et 6 universités.

4. Commune d’Alba Iulia (Roumanie)

Nous disposons d'un savoir-faire considérable mais malheureusement la volonté politique fait défaut chez nous ralentissant le développement de projets concrets. Jusqu’en 1990, le système de gestion collective de la chaleur faisait défaut de part sa mauvaise gestion. Aujourd’hui l'énergie solaire thermique est déjà présente mais elle n'a pas encore donné de bons résultats. Ceci a entraîné une perte de confiance de la part de la population. Nous sommes de l’avis que, pour un maximum de succès, l’important est de développer une technologie au bon moment et avec du matériel de qualité.

La question des émissions de CO2 a déjà donné lieu chez nous à un travail de sensibilisation dans les écoles. Il s’agit d’éduquer à une utilisation plus raisonnée de l'énergie (isolation des toits par exemple) en vue de rendre prioritaire le recours aux énergies renouvelables. Enfin, l'éducation mais aussi les aides financières sont des facteurs essentiels.

La Fondation PAEM propose de déposer, en mai 2005, un projet européen en relation avec les énergies renouvelables: création d'une agence de l'énergie commune. Vu son savoir-faire en la matière, la commune de Beckerich pourrait soumettre le projet en qualité de chef de file.

5. Commune d’Ivancsa (Hongrie)

Ce colloque a démontré l'importance de la collaboration entre le niveau communal et les acteurs de terrain au sein d'une région. Chez nous la part des énergies renouvelables atteint le 3,6 %. Pour augmenter ce taux, des petits projets émergent malgré l’absence de subvention importante de la part de l’Etat. 

La question des économies d'énergie dans l'habitat constituent une priorité pour les décideurs politiques qui ont fait le déplacement pour participer à ce colloque. Chez nous se trouve la seule éolienne de la Hongrie et nous portons beaucoup d'espoir sur cette filière. 

Ce colloque nous a permis aussi de mesurer l’importance de l'éducation à l'énergie au niveau scolaire. Nous croyons qu’Aquafil peut servir de vecteur de communication à ce sujet. Le manque de connaissances est un réel problème dans certaines communes ; c’est pourquoi l’échange (dans ses diverses formes possibles) entre partenaires comme celui d’aujourd’hui. En effet, le canton de Beckerich-Redange bénéficie d'un know-how technique important, qui pourrait les aider à développer leurs projets. A titre d’exemple, une piscine, combinée à une installation de biométhanisation, est au stade de projet chez nous. Il nous reste d’avoir accès à des références techniques pour concrétiser le projet à court-terme.

En matière de partenariat nous avons constaté la forte mobilisation et participation des citoyens aux projets développés par le canton. En Hongrie, un changement de mentalité doit encore s'opérer dans le domaine de l’énergie. L'exemple de la chaufferie au bois dans une école permet de sensibiliser les enfants et donc de modifier les habitudes des adultes.

6. Municipalité de Sliven (Bulgarie)

La ville de Sliven a trouvé très intéressant les sujets traités pendant ce séminaire et les projets concrets visités. Nous avons une forte volonté politique pour diminuer la consommation en énergie et pour soutenir le développement des énergies renouvelables. Depuis 1 an, nous accompagnons le développement de projets de ce type sauf en matière d'énergie solaire car l'investissement demeure encore trop lourd.

Actuellement quelques projets sont en cours sur notre municipalité : nous souhaitons réduire la consommation en électricité des bâtiments publics. A ce titre, nous attendons des nouvelles pistes suite à ce séminaire pour adapter le programme d'actions, notamment en matière de sensibilisation de la population, qui s’avère capitale. A terme, notre objectif est de réduire les coûts énergétiques de 50 à 60 %. 

Enfin, au regard de ce nous avons visité nous trouvons remarquable le chemin effectué par le canton de Redange-Beckerich depuis le concept énergétique.

7. Val d'Adour (France)

Ce colloque a permis d’identifier les points forts de la démarche engagée par Beckerich. Nous avons bien intégré l’importance de regrouper les initiatives individuelles dans un programme collectif pour créer une dynamique locale efficace. Toutes les collectivités, à tous les niveaux, sont concernées: au niveau d'une habitation, d'une commune, etc. Le volet communication a également fait preuve de son rôle en matière de sensibilisation des citoyens. Communiquer revient à « parler de l'énergie » avec et entre les citoyens. Enfin, les ressources financières, publiques ou privées, doivent être suscitées !

Les exemples de Beckerich intègrent, à notre avis, la composante économie sociale dans le cadre d’un mouvement de re-localisation de l'économie.

Le potentiel du Val d'Adour en matière énergétique :

· au niveau individuel: biogaz, habitat écologique, solaire, avec développement des compétences locales ;

· une association locale a initié une soirée d'information (2004-2005) ;

· nous avons beaucoup de maïs! Pourquoi pas le laisser en jachère en vue d’une production de biogaz ?

Les obstacles:

· Manque d'intérêt des élus locaux d'où l'importance des citoyens pour faire bouger les choses.

Les Pistes:

· concept énergétique: trouver des communes pilotes ;

· actions de sensibilisation ;

· mener des actions exemplaires au niveau de la maison de l'eau.

8. Synthèse et propositions

Malgré les diversités culturelles des partenaires d’Aquafil, beaucoup de propositions concrètes ont été réalisées. Il existe en effet un facteur du contexte mondial qui nous concerne tous et qui relève du prix de plus en plus élevé du pétrole. Autant se préparer dès aujourd'hui en sensibilisant les citoyens. Deux types d’actions communes sont à portée de main des partenaires :

· sensibiliser et définir une volonté politique ;

· dans chaque région, les pouvoirs publics devraient faire une action exemplaire, même à une petite échelle.
Sur cette base nous proposons un plan d’activités interrégionales qui permettrait d’engager dans les différents territoires des partenaires d’Aquafil un démarche de réflexion durable sur la question de l’énergie.

Pour 2005:

Les animateurs des Maisons de l'eau pourraient suivre un stage d’une semaine à Beckerich/Redange en octobre 2005. Ceci permettrait d’aborder plusieurs thèmes essentiels : 

· Comment communiquer sur le thème de l'énergie? 

· Comment sensibiliser la population? 

· Quelle stratégie de communication adopter? 

· Comment faire un « concept énergétique »? 

· Définir des actions concrètes pour sensibiliser les citoyens.

En parallèle, les membres de la Coordination Interrégionale engageront un travail de recherche d’autres projets de coopération liés aux énergies renouvelables, d’une part, et des possibilités financières (fonds européens) dans ce même domaine, d’autre part.

Pour 2006:

Pour donner une suite au stage des animateurs des Maisons de l’Eau, nous proposons d’engager un stage collectif pour des étudiants venant de l’Université de Perpignan ou des territoires partenaires d’Aquafil. Ce séjour permettrait de former les participants à certaines méthodes techniques qui ensuite feraient l’objet d’une diffusion et d’une application chez les partenaires d’Aquafil (deuxième partie du stage). Ce travail de diffusion sur place devrait permettre définir une action ou un projet pilote pour chaque région partenaire.
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